
En marge d'un mélange fédéral
Il est d'actualité aujourd'hui de parler d un nou-

veau mélange fédéral : celui de la mixture alcool-
benzine. Cette initiative qui augmentera sérieuse-
ment le pr ix du carburant , est-elle obligatoire pour
sauver nos finances fédérales ? La question doit se
poser. En cas de réponse affirmative , il n 'y a plus
à hésiter , et ce nouvea u sacrifice doit être demandé
à notre tourisme et à nos automobilistes qui seront
une fois encore a l'honneur... En cas de réponse né-
gative , il sera alors urgent do s'opposer à cette nou-
velle mesure fiscale , dont on apprécie d'ores et déj à
les dangers et la gravité.

11 convient tout d'abord de souligner — et la
Franco en a fait l'expérience — que l'emploi d' un
carburant essence-alcool présente de sérieux incon-
vénients pour l'automob iliste. Il n'est pas douteux
quo beaucoup d'automobilistes étrangers préfére-
ront s'abstenir de circuler en Suisse, lorsque ce mé-
lange leur sera imposé.

Au point de vue financier , il est bon de savoir
quo ce mélange ne pourra être utilisé qu 'après l'opé-
ration de la « déshydratation » de l'alcool , opération
coûteuse qui représente un minimum de fr. 20.—
par hectoli tre. Chaque hectolitre substitué à l'essen-
ca représente pour nos douanes suisses un manque
ii percevoir de fr. 23.50. Ce qui fait ensemble fr.
43.50. En outre , l'alcool utilisé en lieu et place d' es-
sence ne devra pas être payé plus cher que cette
dernière , dont le coût actuel à la frontière est de
fr. 7.30. La recette pour la Régie serait ainsi de fr.
7.30, soit une perte nette de fr. 36.20. Ce qui revient
a dire quo si nous laissions couler l'alcool dans le
Rhône ou dans l'Aar , nous gagnerions encore fr.
30.20 1

Mais cela n 'est encore rien :
Pour quels motifs devrions-nous « mélanger » l'al-

cool ù la benzine ? Sans doute , parce que notre pro-
duction suisse est trop grande par rapport à notre
consommation ? Nous produisons annuellement un
total de 93,500 quintaux , achetés par la Régie fédé-
rale à nos .disti i lateurs à raison de fr. 2.— le litre
environ , alors que l'alcool coûte il la frontière 30
centimes au maximum. La production de notre pays
dépasse de 10,100 quintaux notre consommation ;
elle en accuse 83,400 quintaux. En présence de ces
chiffres , on est aussitôt d'avis que toute importation
d'alcool devrait être arrêtée d'urgence.

Est-ce le cas ?
La Régie fédérale des Alcools a décidé d'importer

en 1936 un total de 65,000 quintaux d'alcool étran-
ger I Et voilà pour quel unique motif les automobi-
listes suisses et le tourisme suisse devront subir une
nouvelle aggravati on cle leurs charges : pour payer
un produit  étranger acheté sans raison et sans né-
cessité.

Ne croit-on pas rêver en présence de tels faits ?

Une famille empoisonnée
Une affaire mystérieuse

Une affaire  mystérieuse a mis en émoi la popula-
tion du village de Ruis (Grisons).

A la f in  d'avril , Mme Derungs tomba malade et
fut  soignée il domicile par une infirmière : Mathilde
Casanova , do Vrin. L'état do la malade emp irant , il
fal lut  la transporter à l'hôp ital .

Pendant son absence, sa fillette , âgée de 6 ans K,
tomba malade à son tour , le 28 avril , et succomba
lo lendemain de troubles du cœur . Des symptômes
semblables furent  observés chez Mme Derungs , après
la mort de l'enfant.

L'at t i tude do l ' infirmière éveilla des soupçons.
Pendant la nuit  du 4 au 5 mai , l ' infirmière tomba
malade a son tour et succomba le lendemain.

L'enquête a établi que la mort est due à un em-
poisonnement .

Les autorités f i rent  exhumer lo cadavre de la fil-
lette et l 'Instit ut médico-légal de Zurich fut  chargé
d'une expertise.

La perquisition op érée au domicile de Mme De-
rungs amena la découverte d'un verre à vin caché
au milieu de bouteilles et contenant un poison dont
la présence est inexp licable.

L' enquête poursuit son cours.

Les drames des passages à niveau
Un mort et deux blessés

Une collision s'est produite sur la ligne du Sim-
nuMithnl , entre une automobile et un train venant
de Zweisimm en.

Un boulanger d'Erlenbach circulait avec une auto
dans laquelle avaient également pris place sa fem-
me et sa fille. Sur un chemin allant d'Erlenbach à
Ringoldingen, il traversa la voie à un endroit régle-
mentairement  signalé , lorsque survint  un train. Une
collisi on se produisit .

Le conducteur de l'automobile et sa fille ont été
grièvemen t blessés. Quant à son épouse elle a suc-
combé à ses blessures.

Le train n pu continuer son trajet.

Pour le ravitaillement de Moscou
On vient  d' aménager a Istra près de Moscou une

grande ferme d'élevage de la volaill e. 150,000 poules
et poulets y ont été rassemblés. La ferme livrera
quotidi ennement il la capitale 40,000 œufs frais.

• 
En Gypserie, Peinture et Vitrerie
un travail prompt el soigné

- = est fait par l'entreprise

1 Paul Lugon, Marlinnu-Bourg

Crédits militaires et Questions Mes
Aujourd'hui mardi s'est ouverte à Berne la

session d'été des Chambres fédérales qui com-
prend à son ordre du jour un contingent con-
sidérable d'objets.

Parmi ceux-ci, le projet d'un crédit de 235
millions de francs en vue du renforcement de
notre défense nationale sera certainement ce-
lui qui nécessitera de très longues discussions.

On sait que le peuple suisse a voté l'année
dernière la prolongation des écoles de recrues,
ce qui constitue déjà une sensible augmenta-
tion de nos charges militaires.

Ainsi, alors que dans certains autres domai-
nes on préconise la dévaluation à outrance, ici
il y aurait plutôt inflation !

Toutefois , il apparaîtrait encore, d'après
certains pronostics, que la nouvelle dépense
qui est projetée aujourd'hui sera votée d'em-
blée par nos deux Chambres, les groupes des
divers partis politiques qui nous représentent
à Berne s'étant, paraît-il , prononcés en majo-
rité en faveur de ces crédits militaires.

Que dire à ce sujet ?
En ce qui nous concerne, nous sommes per-

suadé également que rien ne doit être négligé
dans tout ce qui tend à prévenir les dangers
d'une nouvelle guerre, et il est hors de doute
qu'en fortifiant mieux ses frontières, notre
petite Suisse inspirera plus de crainte à ceux
qui seraient tentés de l'envahir.

Dans cet ordre d'idée, en France, la formi-
dable ligne Maginot donne certainement à ré-
fléchir outre-Rhin, et si en 1914 nos. voisins»
de l'Est avaient eu les moyens de protection'
qu 'ils ont adoptés depuis leur grande leçon
de cette année-là , il est également hors de
doute que le grand Conflit ne leur aurait pas
coûté tant de vies humaines — puisqu'il au-
rait duré moins longtemps — et que la paix
mondiale n'aurait peut-être pas été ébranlée.

Si donc en nous fortifiant mieux nous pou-
vions contribuer au maintien de la paix, pour
ce motif seulement il n'y aurait pas lieu de
trop regretter les millions que l'on veut in-
vestir dans une œuvre pareille, ceci d'autant
plus que tous les travaux projetés contribue-
ront de leur côté à atténuer dans une large
mesure les effets désastreux du chômage qui
atteint aujourd'hui la Suisse plus que n'im-
porte quel autre pays du monde.

Mais voilà , une première question se pose
ici : savoir où l'on trouvera l'argent nécessai-
re, qui paiera et enfin comment cela se paie-
ra ? car il est indubitable que ces nouvelles
dépenses se traduiront fatalement par de nou-
veaux imp ôts !

Or, il nous semble que le peuple est déjà
suffisamment pressuré !

On sait aussi qu'il est encore question ces
temps-ci de doubler le coût de la taxe mili-
taire !

Mais si les Chambres accueillent le nouveau
projet , comment celui-ci le sera-t-il de la part
du peup le suisse ?

A ce propos, sans vouloir faire preuve d'es-

prit anti-patrioti que ou anti-militariste, ne se-
rait-il pas tout à fait indiqué d'établir certains
parallèles et de rappeler notamment les pro-
messes qu'on a faites aux vignerons !

Ceux-ci, en fin de compte, ne seraient-ils
pas en droit aujourd'hui de poser à leur tour
leurs conditions à eux ?

Dans ce même ordre d'idée, ne serait-il pas
logique que le vigneron suisse subordonnât
l'acceptation de ce nouveau projet au sort que
Berne voudra bien enfin donner à l'angois-
sante question de nos vins indigènes ?

Voilà donc ce que tous les vignerons suisses
devraient en cette occasion adresser sous for-
me d'ultimatum au Conseil fédéral et aux
Chambres :

Nous voterons les 235 millions de nouveaux
crédits militaires que vous nous proposez mais
à la condition expresse : 1° que l'impôt sur
les vins soit abrogé ; 2° que le prix de la ré-
colte de 1935 soit payée au producteur sur la
base minimum de 20 fr. la brantée de fen-
dant et qu'enfin la Confédération garantisse
pour l'avenir l'écoulement de la récolte indi-
gène à des prix suffisamment rémunérateurs
pour la production, cela par la prise en char-
ge de la récolte.

C'est le moment ou jamais pour le vigneron
de frapper le poing sur la table.

En session de janvier dernier, le Conseil
fédéral a accepté la motion Troillet , ce qui a
paru donner une lueur d'espoir.
. Or,- cette lueur, ainsi que nous l'avons déjà

dit ici, ne doit pas être un leurre. Pourtant,
comme vont les choses, c'en est bien le cas.
Rien ne vient, et l'impression bien nette chez
nos vignerons est qu'à Berne, malgré les voix
des défenseurs du vignoble, l'on continue à
nous « berner » !...

Certes, il est bien beau de parler patrie,
défense nationale, etc., mais quand le peuple
souffre de la misère et qu'il ne peut plus
nouer les deux bouts, l'idée nationale le laisse
plutôt indifférent.

Aussi, au moment où il est question de vo-
ter des millions, pour une œuvre fort belle
du reste, nous avons jugé nécessaire de clamer
ici une fois de plus devant nos Autorités supé-
rieures la grande détresse viticole et paysanne
et d'exiger que justice soit enfin rendue aux
travailleurs de la vigne par la solution, une
fois pour toutes, du problème des vins indigè-
nes lequel est d'une importance capitale pour
la Suisse romande en particulier.

Avec un peu de meilleure volonté et de
compréhension des choses et moins d'égoïsme
ou de parti pris, on pourrait aisément remé-
dier à la situation. Mais le veut-on ?

C'est pourquoi nous en venons à préconiser
aujourd'hui que de la solution qui sera don-
née au problème de nos vins devra dépendre
l'attitude du monde viticole suisse à l'égard
du nouveau projet de crédit pour le renforce-
ment de notre défense nationale.

L'effervescence -ax-aoe en F^aalestlne
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Cette photo a été prise dans un village près de Jérusalem, où des Arabes se sont réunis en assem-
blée de protestatio n. Un orateur exhorte la foule au refus du paiement de l'impôt jusqu 'au moment de
l'arrêt complet de l'immigration juive.

Dans toute la Palestine , des assemblées de ce genre sont actuellement à l'ordre du jour.

FIONNAY
(Vers libres)

I
Fionnay, mon beau pays , terre de mes aïeux ,
Montagnes et rochers , après vous je soup ire ,
Que votre souvenir illumine mes yeux ,
Car c'est tout près de vous que mon cœur seul

resp ire.
II

Un grand rocher surp lombe ton lac étincelant ,
Où viennent , dans la nuit , se mirer les étoiles ,
Où , sur tes eaux tranquilles , un radeau chancelant
Fait la joie des enfants , sous les plis de ses voiies.

III
Sur ton front  rayonnant , perchée sur la colline ,
J'ai remarqué soudain , ta modeste chapelle ,
Qui , dans sa solitude et sa candeur divine ,
Aux sons de sa clochette , vers le Dieu nous appelle.

IV
Dranse tumultueuse , dont les flots bouillonnants
Caressent mon sommeil , cap tivent mes regards ,
Que dans ta course folle , dans tes brusques

tournants ,
Aux voisins tu réserves les plus riches égards .

V
Là-haut vers la forêt , un chemin rocailleux
Tout jonché de racines et tout bordé de fleurs ,
Conduit à la montagne , vers les p ics sourcilleux
D'où l'âpre mort nous guette , souvent comme des

voleurs.
VI

Sur tes coteaux abrupts et tes pentes rap ides ,
Dans le sentier étroit , sous la sombre corniche ,
J'ai vu passer un homme, aux allures rigides ,
Effrayant  le chamois et l'oiseau sur sa niche.

VII
C'est le berger de chèvres, le roi de ce troupeau ,
D'un sifflement aigu , il rassemble son mond e,
Ii n 'est ni gras ni maigre , mais gai comme un oiseau ,
Semant partout la joie à cent lieues à la ronde.

VIII
Et vous , chalets brunis , dévorés par les ans ,
Qui , pour une saison , nous servez de chaumières ,
Soyez pour nous Bagnards , laborieux paysans,
Un lieu de tout repos , pour les fils et les mères.

IX
Quant à vous , hôteliers , et vous tous leurs convives ,
Soyez pour nous des frères , des amis généreux ,
C'est en fraternisant qu 'on goûte les joies vives
L'air pur de nos montagnes rend les gens tous

heureux.
X

Plus haut dans la vallée , à l'ombre des grands monts ,
J'ai vu tes beaux troupeaux paissant sur les alpages ,
J'ai vu les pâtres traire le lait que nous aimons,
Puis fabriquer la tome dans ces verts pâturages .

XI
Bouquetins et chamois, les maîtres de ces lieux ,
Courez , broutez en paix , charmantes et belles bêtes ,
Car lo hardi chasseur , sous la voûte des cieux ,
A juré votre perte et s'est promis vos têtes.

XII
Grand Combin et Ruinette , c'est vous , superbes cimes ,
Qui , sous le beau ciel bleu , jalouses du Pleureur ,
Planez à l'horizon , au-dessus des abîmes,
Et ne craignez les foudres que du seul Dieu vengeur.

XIII
Mais oui , de ton visage j' adore le sourire ,
A tous ceux qui t'abhorrent , je redirai toujours :
Que c'est toi seul que j' aime, vers toi seul que

j'asp ire ,
Fionnay, sois mon pays, Fionnay, sois mes amours.

Août 1934. pierre ù vire.
. aa, É - - 

Pétrole en Suisse... et l'avis de l'abbé
Mermet

A propos des travaux exécutés à Cuarny pour
chercher du pétrole , l'abbé Mermet écrit au « Cour-
rier de Genève » :

Il faudra une nouvelle parole créatrice pour
qu 'on voie un jour jaillir du pétrole il Cuarny, car
il n'y en a pas I

Je l'ai dit , je le répète : on ne trouvera pas de
pétrole liquide à Cuarny.

Quand , il y a quelques mois, on annonçait dans
la presse qu 'un forage pour pétrole avait commencé
à Chili (canton de Frangy, Hte-Savoie), à un ami ,
pharmacien a Frangy, qui me demandait mon avis ,
jo ré pondis : « Il n 'y a pas p lus de pétrole à Chili
que de cerisiers fleuris au Sahara » .

Mais voici qu 'à la profondeur de 22.1 m., on an-
nonce la présence de pétrole , et mon ami de m'in-
terpeller à nouveau avec des airs inquiets ?... Je le
rassurai bien vite en lui disant : « On ne peut pas
avoir trouvé du pétrole à Chili parce qu 'il n'y en
a pas , et à n'importe quelle profondeur » .

L'événement me donna raison. On vient de démo-
lir l'échaffaudage.

Le « canari ' a gazouillé. Abbé Merm et.

I 
Assurances accidents £

Assurances accidents ponr enfants I
„ZURICH" C. Aymon & A. de Rivaz. Sion



VALAIS

B"-- Fête cantonale des Gymnastes
à l'Artistique

Il La ^ueneiĉ  la La mutuelle uaudoise I
:j; diminue le coût d'assurance Th , Long, agent général , Bei ||

Cette manifes ta t ion  a obtenu dimanche à Saxon le
p lus f ranc succès. Une organisation simple et très bien
comprise, un public nombreux et enthousiaste , des
gyms p leins d' entrain , le beau temps et un empla-
cement idéal , tout  a contr ibué à la par fa i t e  réussite
de la fête. i i *LuB

Le matin , après la réunion habituelle du Jury où
des instruct ions précises sont données ù chacun , les
gyms des catégories C et B ef fec tuent  leur concours.
Si le public est encore clairsemé , il est par contre
composé de connaisseurs qui sont heureux de cons-
tater les progrès intéressants réalisés par nos plus
jeunes gymnastes. De 9 h. 30 à 10 h. 30, in te r rup t ion
pour l 'Office divin.

Dans l'heureuse idée de ne pas oublier . le com-
merce local , les partici pants onl été ré partis dans
les divers restaurants du village pour le repas de
midi. A l'Hôtel Suisse sont réunis les invités et le
Jury  ; Robert  Faust , le dévoué président de l'Asso-
ciation valaisanne des gymnastes à l'ar t i s t ique , adres-
se quelques paroles de remerciements ù la section
organisatrice et aux Jurés. Noté la présence de MM.
Thomas, préfet , Dr P. Ribord y chargé du service
san i ta i re  (lequel n'a heureusement pas eu à interve-
nir , au dîner comme ailleurs I I ) ,  Rentsch E., prési-
dent cantonal , et son collègue Brunner , Rcichmuth ,
président technique, Bruchez G. E., chargé de l'orga-
nisat ion de la fête , Antonioli , président d 'honneur
des art ist iques , Kuster correspondant ; Guéron , prési-
dent  de la société organisatrice , etc.

A 13 h. 45, le cortège conduit par la « Concordia >
parcourt  du haut  en bas (de trop haut , au gré de
quel ques-uns I!) les rues du village gentiment déco-
rées par une populat ion qui t ient  ainsi à montrer
l ' in térê t  qu'elle porte à la gymnasti que et le plaisir
qu 'elle a de recevoir ses hôtes d' un jour.

Dès 1-1 h. les concours agrémentés par de bonnes
product ions  musicales de la « Concordia » dont  l'élo-
ge n'est p lus faire. Et c'est une suite in in ter rompue
de sauts en longueur , en hauteur , à la perche , au
cheval ; d' exercices qui t iennent  de la volti ge ou de
l' acrobate raisonnée au reck , aux barres parallèles ,
au cheval-arçons et aux anneaux ; de démonstrat ions
étonnantes de soup lesse et de grâce aux prél iminai-
res à mains libres.

Le public , enthousiasmé , ne ménage pas ses ap-
p laudissements , bien mérités du reste , à ces gymnas-
tes de la catégorie A. Les dir igeants  de l 'Association
à l 'Artistique peuvent être fiers des résultats obte-
nus  grâce à leur inlassable dévouement ; qu 'ils con-
t i n u e n t  résolument dans cette voie , pour le plus
grand bien de notre gymnastique valaisanne. A la
fin des t ravaux et hors concours , quel ques-uns des
meil leurs  éléments se produisent en une  manifesta-
tion de propagande des plus réussies ; que de tra-
vail persévérant , de ténacité et de courage n 'a-t-il
pas fallu pour arriver à une pareil le maîtr ise de soi.
soup lesse, force et adresse.

Puis c'est la proclamation des résultats , précédée
d' un discours du président du Comité d'organisat ion.
En termes bien sentis , M. G. E. Bruchez remercie
les gymnastes et les dirigeants d'avoir choisi Saxon
comme lieu de réunion , salue la présence des auto-
rités déjà citées , vante les bienfai ts  de la gymnast i -
que bien comprise tant au point <Ier vûe"":nïornl~qii r
physi que , et souhaite à tous les partici pants un heu-
reux retour dans leurs foyers. Les meilleurs sont
couronnés par de gracieuses demoiselles , des palmes
sont remises aux vainqueurs de la catégorie B et
chacun reçoit un très joli prix-souvenir.

Le bal qui suivi t , comme les gens heureux , n a
pas d 'his toire  I II a f ini  sans doute fort  avant dans
la nuit !

Voici les résultats :

CATEGORIE A
Couronnés : 1. Gander Arthur , Chipp is , 98.80 ; 2.

Girard Louis , Martigny, 92.20 ; 3. Maret Hri , Saxon ,
91.20 ; 4. Mengis Charles, Sierre , 90.85 ; 5. Andercg-
gen Hubert , Sierre , 90.60 ; 6. Gaillard Albert , Marti-
gny, 90.25 ; 7. Thommen Ernest , Saxon , 90.20 ; 8.
Veuthey Denis , Saxon , 90.05 ; 9. Gysin Traugot , Chi p-
p is, 89.90 ; 10. Reichmuth  Hans , Saxon , 89.05 ; 11.
Gay-Balmaz Sy lvain , Chi pp is , 88.60 ; 12. Vouiilamoz
Denis , Riddes , 88.45 ; 13. Clausen Emile , Brigue ,
88.30 ; 14. Lûscher Jacob, Brigue , 88.10.

Prix simples : 15. Landry Jules , Chi pp is , 87.35 ; 16.
Coppey Michel , Ardon , 86.50 ; 17. Heinzmann Ar thur ,
Viège , 86.35 ; 18. Taverna Erminio , Sion , 86.20 ; 19.
Hug Gebhardt , Viège , 85.85 ; 20. Nanzer Max , Sierre ,
85.00 ; 21. Luy Gaston , Monthey, 84.95 ; 22. Schneit-
ler Robert , Sierre , 83.30 ; 23. Perrin Prosper , Sierre ,
80.35.

CATEGORIE B
Palmes : 1. ex-aequo : Emery Conrad , Viège , 93.85,

Schweizer Werner , Brigue , 93.85 ; 2. Kamp fen Aloys ,
Brigue , 92.55 ; 3. Dubelbeiss Heinz , Sion , 90.95 ; 4.
Luy René , Monthey, 88.65.

Prix simples : 5. Veuthey Charl y, Saxon , 87.65 ; 6,
Gerber Max. Viège , 85.55 ; 7. Delaloye Basile , Ardon ,
85.50 ; 8. Schweickhardt  Lucien , Saxon , 85.00 ; 9. Fa-
r ine t  Edmond , Saxon , 81.75 ; 10. Luy Paul , Monthey.
81.05 ; 11. Wassmer Joseph , Viège , 79.50 ; 12. Claret
Charles , Monthey, 78.65 ; 13. Rubelin Eric , Saxon ,
75.25.

CATEGORIE C
Diplômes : 1. Audrès Ernest , Chi pp is , 54.70 ; 2,

Car raux  Michel , Vouvry,  53.95 ; 3. Chanton Jacques ,
Vouvry, 53.25 ; 4. Imboden Joseph , Brigue , 53.15 ; 5.:
Gorboud Georges , Martigny, 52.80.

Prix simple : 6. Florio René , Saxon , 47.45.
(Communi qué.)

A propos du boxeur valaisan
Lucien Délez

(Corr.) — Dans un précédent numéro nous avions
annoncé que notre champ ion de boxe Lucien Délez
dé Leytron devait disputer le 15 mai un combat au
Ring  de Genève.

Or, notre champ ion n 'a pas combat tu , son mana-
ger M. Griot , l'organisateur du match , ayant eu la
chance inesp érée de pouvoir  remplacer Lucien par
le fameux champ ion noir  Kid Tunero qui , pour une
somme très raisonnable , a bien voulu combattre à
Genève. (Nos lecteurs savent que Tunero a vaincu
aux  points  le champ ion des poids moyens le célèbre
Marcel Thil.)

Toutefois , pour ce qui concerne la prochaine exhi-
bi t ion de Délez à Genève, nous savons de M. Griol
lui-mêmo qu 'elle a été simp lement reculée ; nous
nous réservons donc de revenir à ce sujet prochaine-
u . c i t .

Ent re  temps , nous sommes certain que tous ceux
qui suivent les performances de notre espoir pugi-
liste valaisan seront heureux d'apprendre qu 'il a en-
core remporté dernièrement en France trois brillan-

tes victoires dont la dernière surtout mérite d'être
relevée. Délez a en effet bat tu le réputé champion
noir Malapa , boxeur de lre série lequel fut  vain-
queur de Karl Muller , challenger de Vilda Jack
champ ion de Tchécoslovaquie. Or , Vilda Jack n'a
été battu qu 'aux points par Marcel Thil.

Ceci suff i t  donc pour faire ressort ir la valeur de
notre  compatriote , auquel nous souhaitons plein
succès dans ses prochaines rencontres.

A. Chabloz.

Bouveret. — Nécrologie.
Nous apprenons par la « Feuille d'Avis du dis t r ic t

de Monthey », le décès à l'Hô pital  cantonal de Lau-
sanne, après de grandes souffrances , de M. Aris t ide
Favez , du Bouveret , âgé de 28 ans seulement .

M. Favez a été emporté par une maladie contrac-
tée au service mili taire.

Il é tai t  entré dans la Société de sauvetage du lac
Léman en 1924 et son courage et son dévouement
lui ont valu plusieurs distinctions :

1. le 8 avril 1924, alors âgé de 16 ans, il sauva
une jeune fil le qui était  tombée au lac. Récompen-
se : le t t re  de vives fé l ic i ta t ions  ;

2. le 1er août  1924, avec l'équi pe il partici pa au
sauvetage d' une barque en péril : lettre de vives féli-
c i t a t ions  ;

3. lo 15 ju in  1930, en compagnie de quatre sauve-
teurs , il coop éra à sauver un batelier ivre qui était
tombé au lac : mention au livre d' or du Sauvetage
du Léman ;

4. le 2 jui l le t  1933, il sauva un jeune  garçon du
lac : let t re  de vives fél ici tat ions.

Nos condoléances à la famille.

Service d'entr aide
en faveur de nos soldats

(Red. — Cette communicat ion nous est parvenue
trop tard pour paraî tre dans notre dernier numéro.)

L'école de recrues 1/1-1936 va se terminer le 6
ju in  prochain et , comme dé coutume , l'aumônier  des
p laces de Lausanne et Genève désirerait trouver un
certain nombre de p laces pour les recrues qui vont
rent rer  dans la vie civile. Il adresse un pressant
appel aux employeurs patriotes qui voudraient  bien
lui venir en aide.

II a besoin de diverses places dans les industries
suivantes :

Agriculture : 2 domesti ques de campagne, 3 jardi J
niers trois branches , 1 aide-jardinier , 1 jardinier-
f leuris te .

Pour le Valais spécialement : 1 maçon , 1 ouvrier
carr ier , 5 manœuvres , 1 chauffeur-mécanicien sur
au to , 1 serrurier , 1 ferblantier couvreur , 1 menui-
sier , 1 ébéniste , 1 boulanger , 1 garçon d'office , 1 do-
mesti que de campagne.

Prière d'adresser les offres à l'aumônier des pla-
ces de Lausanne et Genève , caserne de Lausanne,
pour le 3 juin au plus tard. Celui-ci serait recon-
naissant à MM. les emp loyeurs de 'bien vouloir lui
conserver les places offertes jusqu 'au 9 ju in , les re-
crues n'étant  libres que le samedi 6 juin.

Les emp loyeurs qui voudraient  s'entretenir . . avec
ces soldats avant de les engager , sont priés de se
trouver  en caserne de Lausanne mercredi 3 ju in  dès
S heures du matin.

L'aumùnier des places de Lausanne et Genève.

Réduction spéciale pour voyages
 ̂sociétés - :- - ¦""¦ ¦'

A partir  du 10 juin prochain , les C. F. F. octroie-
ront une réduct ion spéciale pour les voyages aller
et retour et circulaires de sociétés effectués en un
jour. La réduction sera accordée pour les voyages
d'au moins 75 km. aller et retour et les voyages
circulaires d'au moins 150 km. Le taux de la réduc-
tion spéciale est de 20 % pour les groupes de 6 à 14
personnes , de 20 % pour les groupes de 15 à 99 per-
sonnes , de 15 % pour les groupes de 100 à 249 per-
sonnes et 10 % pour les groupes de 250 personnes
et p lus. Cette faveur rie s'app li que qu'aux voyages
en commun. Les voyageurs qui font isolément la
course à l'aller , soit au retour , ont à payer sans
réduction le prix ordinaire du tarif . Aucun rabais
n'est accordé sur la surtaxe pour trains directs en
plus de la réduction de moitié résultant déjà du
tar i f .

Tir cantonal vaudois à Montreux
Le Tir cantonal  vaudois , qui se déroulera à Mon-

t reux du 10 au 19 juillet prochain , s'annonce sous
les plus heureux ausp ices.

Le pavillon des prix promet une très large dota-
tion. • ;

Une journée valaisanne est prévue le samedi 18
jui l le t .  Nul doute que les tireurs valaisans part ici pe-
ront fort  nombreux à cette joute pacifique qui ne
pourra que contribuer à resserrer les liens déjà soli-
des qui unissent t i reurs  vaudois et valaisans.

Le p lan de tir fort intéressant  est sorti de presse.1
Nous reviendrons à ce sujet dans un prochain nu-j
méro.

Il est prévu des concours de petits groupes et
grands groupes. Qu 'on retienne les dates I

(Voir aux annonces.)

Meeting d'aviation à Sion
Sept à h u i t  cents spectateurs ont assisté au rnsej

t ing  d' aviat ion qui a eu lieu dimanche sur le terrain
d' aviat ion de Sion. On a beaucoup admiré les évolua
tions du champ ion suisse de vol à voile Schreibeij
qui , malgré l' accident qui lui est arrivé , n 'a perdu
aucune de ses qualités. Les aviateurs Pierroz et. de
Cocatrix , ainsi que deux aviateurs anglais, ont fait
des démonstrations.

Un chauffeur qui a de la chance
Samedi , vers 23 h., un autocar du garage Olymp ia ,

de Sierre , rentrait  du Val d'Anniviers par un temps
épouvantable. Une centaine de mètres en amont du
vil lage de Niouc , il qui t ta  la route , dévala une
t ren ta ine  de mètres dans un pré pour venir se cou-
cher sur le côté, brisant toute une partie de la car?
rosserie et du châssis. Heureusement il ne transpor-
tai t  que le chauffeur , M. Favre , de St-Luc , qui , par
miracle ,  s'en t ire avec des blessures sans- gravité.
Pour tous ceux qui connaissent la route , c'est un
miracle que le véhicule ne soit pas tombé dans la
Navizence. >

Entre amies
— Comment ! tu prends la robe neuve pour sor-

t ir  ? elle est bien trop légère... pense donc aux rhu-
mes , à la gri ppe...

— Ma chère amie , dans une robe neuve , une fenjr
me n 'a jamais froid I

Grand reportage radiophonique
de la Vallée du Trient

Le reportage est d é f i n i t i v e m e n t  f i x e  au / ju in ,
avec deux retransmissions , l' une à 9 heures et K et
l' au t re  à 15 heures.

La grande fête  villageoise organisée à cette occa-
sion à Finhaut  sera une mani fes ta t ion  éclatante du
folklore si caractéristique de la vallée du Trient. A
côté de cela , nous aurons l'agréable surprise d'en-
tendre quelques belles choses inédites et pré parées
avec soin par MM . les chanoines Poucet et Broquet .
, Belle fête de la montagne en perspective , dans un
mervei l leux décor , et à la portée de tous , puisque la
Cie. du chemin de fer Martigny-Châtelard fa i t  le
prix de fr. 2.75 pour le parcours Martigny-Finhaut.
aller et retour.

Fête cantonale des musiques, Sierre
6-7 juin 1930

Et voici le livret de fête dont la couverture repro-
du i t  l'a f f i c h e  ; 80 pages plus deux photos hors- texte
de la tour de Goubin et des Vidomnes.  Tout d'abord ,
comme préface à la fête , quel ques réf lexions de Du-
rhône sur la poésie et le sens de la musi que éclatan-
te des cuivres. Puis la bienvenue aux hôtes de Sier-
re. Une notice histori que sur la ville de l'érudit cher-
cheur qu 'est M. l'abbé Tamini. De judicieuses re-
marques de Maurice Rouil ler  sur les harmonies  et
îes fanfares , leur composit ion ra t ionnel le , les ins t ru-
ments  et leur valeur , avec de bons conseils sur le
choix des morceaux à exécuter.  Un résumé clair de
Pio Darioli  donnant  l' essentiel quant  aux origines et
au développement de la musi que et de ses ins t ru-
ments en relatant  avec minutie  les t ransformat ions
subies à travers les âges ; suivent  quel ques notes sur
les sociétés de musi que du Haut-Valais .

E n f i n , le l ivret  r e n f e r m e  lous les renseignements
concernant  la fête : comités , programme des deux
journées , tableau des 28 sociétés (nombre des mem-
bres , date de fondat ion , présidents , directeurs , com-
missaires) ; l iste des morceaux des concerts ; ordre
et i t i né ra i r e  du cortège ; horaire du train spécial
et réduct ions  accordées sur les chemins de fer se-
condaires et les cars postaux , etc. Comme on le voit ,
le l ivret est le guide indispensable (prix : 50 cts.)
pour chaque personne assistant à la fête. Le l ivret
sort des presses Schœchli à Sierre.

Train spécial
HORAIRE ET PRIX

Aller Retour Prix
Départ 6.11 Le Bouveret Arrivée 23.28 5.20

6.16 Les Evouettes » 23.22 5.—
» 6.22 Vouvry » 23.17 4.75

• » 6.26 Vionnaz » 23.12 4.55
6.37 Monthey » 23.03 4.10
6.41 Massongex ». 22.58 3.90
6.55 St-Maurice » 22.43 3.70
7.03 Evionnaz » 22.36 3.35
7.08 Vernayaz » 22.31 3.05
7.16 Mart igny » 22.23 2.75

>» 7.22 Char ra t -Fu l l y  » 22.18 2.50
7.28 Saxon » 22.12 2.15

» 7.33 Riddes » 22.07 1.90
7.38 Chamoson » 22.03 1.75
7.43 Ardon » 21.58 1.50
7.47 Châteauneuf » 21.54 1.40
7.55 Sion » 21.47 1.05
8.02 St-Léonard » 21.41 —.65

. » 8.07 Granges-Lens » 21.36 —.45
Arrivée 8.15 Sierre Départ 21.28 —.—

Les voyageurs en provenance de la ligne Bouve
ret-St-Maurice auront  la faculté de rentrer  par le
train omnibus qui t tan t  Sierre à 19 h. 14, St- Mau-
rice arrivée à 20 h. 39.

St-Maurice dé part 21.00
Monthey 21.12
Vionnaz 21.22
Vouvry 21.27
Les Evouettes 21.32
Bouveret arrivée 21.38

Réductions.
Des réductions sont accordées sur les lignes de

chemins do fer secondaires du Valais aux p or teurs
de la carte de fête.

*Viège-Zermatt-Gornergrat : Cette compagnie trans-
porte les sociétés de Viège au Gornergrat et retour
pour fr. 14.30, pour un min imum de 15 per sonnes.
Réduction accordée du lundi  8 au samedi 13 juin.

CARS POSTAUX : Obtention du billet d ' indigène
'es 6-7 ju in  sur le parcours Sierre-Val d'Anniviers .

Furka-Oberalp du 5 au 10 ju in  j j°
Mart igny-Châtelard du 6 au 9 juin f  la ^_ _ 

^Martigny-Orsières du 5 au 10 ju in  ! , , "
Sierre-Montana du 6 au 10 juin I billetsLoèche-Loèche-les-Bains du 6 au 10 juin \ ,, ,
*Viège-Zermatt-Gornergral  du 5 au 10 juin 1 ' .

L'affiche de la Fête cantonale
des musiques valaisannes

La Commission de Presse de la prochaine Fête
cantonale des musiques valaisannes à Sierre nous a
fait parvenir l'affiche relative à cette importante
manifestat ion artistique.

Due à un artiste local , M. Edmond Bill e, cette
af f iche  a été exécutée dans les ateliers de l'Impri-
merie Schœchli à Sierre. D'un fort  bel effet , elle ne
saurait  donc mieux répondre au but qui lui est
assigné. Elle représente une couronne de palmes
avec rubans aux couleurs cantonales , une channe
et' ;un verre , le tout dominé par un instrument de
musique — en l'occurrence une contre-basse.

C'est donc dire que le motif symbolisant la fête
n'aurait  pu être mieux choisi.

L'oeuvre étant sur fond noir et les autres teintes
plutôt  sombres, nous eussions préféré toutefois des
nuances p lus vives. Cette simple remarque de profa-
ne ne saurait cependant diminuer notre admiration
pour l'ensemble de ce travail qui représente notre
Fête cantonale avec goût et un sens artistique dis-
tingué.

Aussi tenons-nous à féliciter M. Bille ainsi que
l ' Imprimerie  Schœchli . Ceci nous incite aussi à
faire observer qu 'en fait d'imprimeries , le Valais en
possède de fort qualifiées , preuve l'affiche dont
nous venons de parler. Comme on peut s'en rendre
compte, il n 'est donc pas toujours nécessaire de
sortir  du canton pour avoir du beau travail art is t i-
que.

La Suisse romanche
« L'Illustré » consacre la majeure partie de son

numéro du 28 mai à faire mieux connaître et mieux
comprendre, par le texte et par l'image, une région
et une population particulièrement intéressantes et
sympathiques : la Suisse romanche. On sera d'ail-
leurs surpris , en lisant ce numéro spécial , de cons-
tater  combien Romanches et Romands sont sp iri-
tuel lement  et moralement proches les uns des au-
tres , lors même qu 'ils ne s'en doutent  pas ! Voir en
outre  : les pages d' actualités , la mode , etc.

Le problème du vin
Voici , résumée en 7 poin ts , la réglementation que

propose la division de l'agr icul ture  du Département
fédéral de l'économie publique :

1. l u e  taxe de 3 fr. par hectol i t re  est perçue sur
les vins  importés .

2. Cette taxe sert à a l i m e n t e r  un fonds pour la
product ion viticole indi gène. C'est le Conseil fédéral
qui  décide de l' u t i l i sa t ion de ce fonds .

3. En princi pe, le fonds vit icole doit permet t re  de
s o u t e n i r  les marchés des vins  pendan t  les années
d' abondan te  récolte.

4. Un arrêté  du Conseil fédéral détermine les con-
d i t i o n s  d' u t i l i s a t i on  de ce fonds , le Département  de
l'économie publ i que étant chargé de son exécution.

5. Une commission paritaire est consti tuée comme
organe consul ta t i f .  Elle su i t  l 'évolut ion du marché
vi t icole  et se t ien t  à la disposi t ion du dé par tement
fédéral  de l 'économie publi que.

6. Quand il y a surproduct ion dans le pays , les
importateurs sont tenus d'acheter aux v i t icu l teurs
indi gènes 20 % de leurs achats. S'ils dépassent ce
pourcen tage , le dé par tement  leur  accorde certaines
facil i tés.

7. Enf in , les organisat ions  professionn elles se char-
gent , comme par le passé , de l' exécution des mesu-
res de protect ion du marché.

Assemblée générale
de la Section Monte-Rosa à Champex
Elle aura  lieu le d imanche  7 ju in  à Champex .

PROGRAMME :
8 h. 04. Arrivée en gare de Mar t ign y  du t ra in  de

Brigue-Sierre-Sion ;
8 h. 41. Arr ivée en gare de Mar t ign v  du t r a in  de

Monthey-S t -Maur i ce  ;
8 h. 45. Dé part  de Mar t igny-Gar e  en autocar  pom

Champex ;
9 h. 30. Messe à l'arrivée à Champex ;

10 h. Assemblée générale à l 'Hôtel des Al pes.

Ordre du jour :
1. Procès-verbal ;
2. Nomina t ion  des scrutateurs ;
3. Admissions de nouveaux membres ;

Démissions ;
4. Cabane des Dix et Pont du Cheilon ;
5. Stat ions de secours ;
6. Divers.

12 h. A péri t i f .
12 h. 30. Dîner à l'Hôtel des Al pes chez notre collè-

gue-vétéran J. Meil land.
16 h. 30. Départ  de Champex en autocar.
17 h. 30. Arrivée à Marl igny.  Collation offer te  par le
Groupe de Mar t igny  chez notre collègue-vétéran R.
Kluser.

Départ des trains :
Direction Sion-Sierre-Brigue : 19 h. 11 (direct) ,

19 h. 23, 21 h. 15.
Direction Sl-Maurice-M onthey : 19 h. 19 (di rec t ) ,

20 h. 21 .
Coût : Autocar Champex et retour et dîner (sans

vin),  fr. 8.— tout  compris.
Inscription : Af in  de faci l i t er  l'organisation des

transports , les groupes sont instamment priés d'in-
di quer jusqu 'au samedi 6 juin, ù midi, le nombre
des part ic i pants  au président du Groupe de; Mart i -
gny, M. Louis Spagnoli , à Martigny-Ville.  Téléphone
61.045.

Chronique montheysanne
(De notre correspondant local)

Le concert de l'Harmonie
L'Harmonie de Monthey,  qui avait  annoncé son

concert populaire pour le mardi 26 mai , a dû le ren-
voyer au jeudi 28 à cause du décès de M. F. Rast.

Ce concert , dirigé par M. Kaufmann , directeur , et
donné dans le ja rd in  du Café de la Place, sous les
grands maronniers , f i t  la joie d'un nombreux audi-
toire qui ne ménagea pas ses app laudissements.

Nous remercions l 'Harmonie d'avoir pris celte
heureuse in i t i a t ive  de nous donner depuis quelques
années des concerts populaires en p lein air.

Faisons le vœu que cette admirable société conti-
nue ces manifes ta t ions  qui sont devenues t rad i t ion-
nelles et que la population de Monthey at tend avec
impatience dès que les beaux jours sont là. Souhai-
tons aussi que le beau temps veuille bien se met t re
de la par t ie  dans ces occasions.

Renversé par un cycliste
M. Braun , serrurier à l ' Indus t r ie  chimi que , a élé

renversé par un cycliste à la Bue de l 'Industrie. Les
blessures que M. Braun a reçues le forceront  à ar-
rêter tout travail  pendant quel ques jours.

Nous lui souhai tons un prompt rétablissement.

Collombey. — Nécrologie.
Dimanche matin a été enseveli à Collombey, où il

hab i t a i t , M. Jean Mignot , contremaî t re  à l ' Indus t r i e
chimi que à Monthey.

M. Mignot , qui avait eu une jambe cassée la veille
de Noël , étai t  au bénéfice de l'assurance « Suval » et
al la i t  reprendre son service dans quelques jours.
Vendredi , dans la soirée , alors qu 'il ren t ra i t  chez
lui après une promenade , il s'af fa issa  et mourut  su-
bitement.

Le dé fun t  était  âgé de 52 ans. Il était entré au
service de l ' Indus t r ie  chimique en 1907 et avait  reçu
la mont re  en or en 1933. En 1914 , M. Mignot avai t
ré pondu à l' appel de son pays , la France. Il remp lit
pendant  quel ques mois ses devoirs mili taires sur le
f r o n t  el f u t  renvoy é chez lui , bénéficiant d'un ordre
exemptant  de tout service les pères d'une nombreu-
se famille.

M. Mignot  ne comptai t  que des amis et sa mort
sub i te  consterna la popula t ion entière.

Une foule immense avait tenu à rendre les der-
niers  honneurs  et à accompagner la dépouille mor-
telle du dé fun t  à sa dernière demeure.

Nous présentons à sa veuve et à ses enfants  ép lo
rés toute notre sympathie et nos sincères condoléan
ces.

Un curieux... patient !
Le pêcheur est très énervé par la présence d' un

homme qui suit ses moindres mouvements depuis
p lus de trois heures. Finalement , n 'y tenant  plus , le
pêcheur s'écrie :

— Mais pourquoi ne pêchez-vous pas vous-même,
si cela vous intéresse tant  ?

— Oh I moi , je n'aurais pas la patience 1
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Décès de la doyenne
Hier lundi , la pop ulat ion de Mart igny a accom-

ngné à sa dernière demeure la doyenne de notre

ville Mme Vve Amélie Farquet -Bianche t t i , enlevée à
l'affection des siens dans sa 92me année.
' Pour tout cœur sensible , il y a certes une mélan-

colie t oute par t icu l ière  à constater la dispari t ion de

ces vieilles f igure s qui empor ten t  avec elles un mor-

ceau de n otre passé.
Mme Vve Farquet , or iginaire  du Bourg, habitait

eu Vi l le  depuis de longues années . Devenue veuve
avec des en fants  en bas âge, elle éleva dignement
s i  famil le  dont elle fu t  en retour entourée de la
vénérat ion sp éciale duran t  toute sa longue vieillesse.

C'était la mère de M. Jules Farquet , propriéta ire
et tenancier  b ien connu du café Bianchetti  au Bourg
ct la sœur de feu Louis Bianchett i  qui fut  secrétaire
et pré sident  de cette commune.

One la famille en deuil  agrée l' expression de notre
sincère sympathie.

Cinquante ans de mariage
Les époux Gui l laume et Eugénie Moret , ont fêté à

Ravoire, d imanche , leurs c inquante  ans de mariage.
Tous deux sont en bonne santé.

Nos bons vœux aux ju bilaires.

Le Tir cantonal vaudois
Les t i r eurs  de la section de Mar t igny  qui vou-

dra ien t  prendre part au concours de groupes , sont
priés de s'inscrire chez M. Louis Giichter , moni teur ,
jusqu 'au 15 juin .  — (Communi qué.)

Course de la Forclaz
I l  est recommandé aux propriétaires de prés bor-

dant  la route  de faucher  avant  le 14 ju in , date  de
la course.

Harmonie municipale
Les personnes qui désirent  accompagner l'Harmo-

nie à la Fête cantonale des musiques à Sierre , di-
manche , sont priées de s'inscrire chez le président ,
M. H. Kluser , jusqu 'à jeudi à midi , le nombre de
places étant  limité.

Mardi , à 19 h. 30 : ré pét i t ion pour les clarinettes ;
à 20 h. 30 : rép ét i t ion générale.

Mercredi : à 19 h. 30: Saxophones et petits cui-
vres ; à 20 h . :  trombone s ; à 20 h. 30: répétition
générale.

Vendredi , à 20 h. 30 : Concert sur la Place cen-
trale.

Etat civil
Bap têmes : Guex Anne-Marie , de Gilbert , Croix :

Guex Marce lle-Gilberte , de Gilbert , Croix ; Sorlut
Carmen-Laetitia-Ida , de Pierre , Ville ; Favre Cécile-
Anais , de Maurice , Bourg ; Gallay Lucicnne-Lou.se-
Andrée , ' d'Henri , Ville ; Delavy Marie-Thérèse , de
Gabriel , Bourg ; Kopp Gertrude-Anne-Marie , d'Aloys ,
Ville ; Arlettaz Joseph-Auguste , d'Alfred , Bourg ; De-
fago Raymond-Aloys , Hôp ital , Troistorrents ; Sau-
dan Pierre-Guy, d'Hi ppolyte , Croix .

Mariages : Charles Exquis  et Marie-Louise Troillet ,
Vil le  ; Robert Gay et Alice Schœrer , Bourg ; Jacques
Travaglini et Yvonne Sarrasin , Ravoire ; Maurice G\-
rond et Angèle Vouil loz , La Bâtiaz ; Alfred Vouilloz
et Simone Sauthier , Bourg.

Sépultures : Meunier  Ulysse, 1930, Bourg ; Guex
Alice, -191-7, JJourg. ; SUirchli Arnold ,. Ville ; .Simonetta
Marcel , 1908, Bourg ; Saudan Eugène , 1851, Broc-
card ; Balma Charles , 1878, Ville.

A l'Etoile : « Intelligence Service »
« Intelligence Service », ce f i lm encore plus fort

que « Les Trois Lanciers du Bengale », a trait  au
fumeux  « Deuxième Bureau » anglais , universelle-
ment connu sous le nom de l'« Intelligence Service ».

Il s'agit d' une inoubliable aventure d'esp ionnage.
Ce f i lm qui a remporté un vif succès au Cap itole

de Lausanne , sera présenté à l 'Etoile , celte semaine.

Le grand gala de la saison à l'Etoile
La charmante actrice française Annabella l ient

un rôle impor tant  dans « Veille d'Armes », le magis-
tral  f i lm t iré du roman de Claude Farrère.

Ce fi lm cons t i tuera , pour l'Etoile , le clou de la
saison 1035-1936.

La première de ce grand gala est d'ores et déjà
fixée au mercred i 10 ju in , veille de la Fête-Dieu.

« Angèle » = Succès continu
Quel enthous iasme , au Royal , pour la reprise

d' « Angèle » ! Quel succès ! Quel p laisir de revoir ce
f i lm I

« Angèle » demeurera , longtemps encore , un véri-
table chef-d' œuvre. « Angèle » est un fi lm de chez
nous : dans les photos des paysages ; dans l' accent
qui tempère le drame ct donne à la gaîté ce ton
généreux et bon en fan t  ; dans cette intelligence du
cœur qui rend si belles les vies les plus simp les.

Et quelle magnifi que in terpré ta t ion  : Fernande!,
Henri  Poupon , Jean Servais , Orane Demazis , tous
acteurs plus vrais  les uns que les autres.

Allez voir « Angèle » nu Royal. Ce film passe pour
la dernière fois à Martigny.

Deux séances encore : ce soir mardi et demain
mercredi.

Dimanche prochain : Festival Fernandel, 200 % de
rire.

EN SUISSE
Le coureur motocycliste Martinelli

victime d'un accident mortel
E f f e c t u a n t  des essais vendredi sur le parcours du

Grand Prix de Genève , auquel il devai t  par t ic i per ,
le populaire coureur sur < Motosacoche ', M. Bruno
Mart inel l i . a été v ic t ime d'un accident et est décédé
samedi soir à l'Hôp ital  de Genève , des suites de ses
blessures.

Mar t i ne l l i  f u t ,  il y a quel ques années , un des meil-
leurs pilotes suisses. Il fu t  v ic t ime , il y a trois ans.
d'un terr ible accident lors du Grand Prix suisse à
Herne. 11 avait partici pé à la dernière course de la
Forclaz.

Après le meeting d'aviation de Lausanne
Réminiscences...

Lo meeting d'aviation qui vient d' avoir lieu à Lau-
sanne a remporté le succès que ses organisateurs
étaient en droit d'escompter. Les prouesses accom-
plies par des p ilotes d'une habileté consommée ont
remp li d'admira t ion les nombreux spectateurs. Mais
ja mais, au grand jamais , on ne reverra enthousias-
me pareil à celui qui s'empara de la foule, lors du
premier meeting d'aviation à Lausanne — il y a

tout juste un quart de siècle — lorsque notre com-
patr iote Wyss, décollant le premier (il y avait un
prix pour l'aviateur qui parviendrait le premier à
qui t t e r  le sol après le signal officiel du commence-
ment des vols), s'en alla « doubler » la cathédrale et
revint  7 minutes plus tard . Il y avait des prix pour
les vols de plus de... 5 minutes. Le plus long vol du
meeting fut  accompli par Barra , lequel , dit la chro-
nique , tint le public en haleine pendant 36 minutes
54 secondes. Et c'est le populaire Taddeoli qui dé-
crocha le prix de la p lus grande hauteur , en mon-
tant  à 1026 mètres.

La patience du public égala d'ailleurs son enthou-
siasme. Une c légère brise » s'étant levée l'après-
midi , il fal lut  interrompre les vols pendant une heu-
re et demie. Bien entendu , on c cassa du bois J .
A près son premier vol , Wyss casse une roue à l'at-
terrissage , et le lundi , il brise son appareil. C'est éga-
lement le lundi que Taddeoli f i t  une chute dans un
pré à quel que distance du champ d'aviation et se
blessa légèrement. Inutile d'ajouter que son mono-
plan Morano fu t  for t  mal arrangé . Mais on n 'eut
aucun accident grave à déplorer , ce qui était fort
beau pour l'époque , si l'on songe qu'en cette année
1911, on ne comp ta pas moins de 71 accidents mor-
tels , dont 26 en France.

Les cinq aviateurs qu prirent part à cette « exhi-
bi t ion » , comme on disait alors , furent  les Suisses
Wyss, E. Failloubaz et Taddeoli et les Français Bar-
ra et Duval.

Chez les épiciers suisses
L'Association des ép iciers suisses t iendra son as-

semblée ordinaire annuelle à Soleure les 7 et 8 juin
prochains. L'ordre du jour est très important. A
part les objets statutaires , l'assemblée annuelle re-
prendra la discussion déj à amorcée par le comité
central au sujet de la politique des prix de l'épicier.
Elle donnera ainsi aux sections et aux membres des
données précieuses sur une partie importante du
travail  de l'association. L'assemblée renseignera en
outre les épiciers sur l'activité d'une organisation
dite « Le cercle économique » qui cherche à attirer
à elle de nombreux détaillants.

L'assemblée annuelle aura lieu le lundi 8 juin à
la salle du Grand Conseil. Elle sera précédée, le di-
manche , d'une séance du comité directeur et d'une
séance du comité central. Les congressistes feront
en outre une excursion au Weissenstein.

Suisse-Russie
Sur proposition de M. Motta , la question de la re-

prise des relations di plomatiques avec la Russie sera
discutée la semaine prochaine au Conseil fédéral.
Les délibérations sur les différentes motions qui
sont actuellement pendantes au Parlement seraient
ainsi fixées à la deuxième semaine de la prochaine
session. La conférence des présidents de groupe du
Conseil national a exprimé le désir que la question
soit discutée indépendamment des délibérations au
sujet du rapport de gestion. Le Conseil fédéral a ap
prouvé cette manière de voir.

NOUVELLES DE L'ETRANGER
La rentrée parlementaire en France
La nouvelle Chambre française issue des derniè-

res élections a fait sa rentrée hier lundi , marquant
ainsi  l'ouverture  de la 13me Législature de la Ré-
publi que. Elle fut présidée par M. Salles, doyen
d'âge , député du Rhône , qui prononça le discours
d' usage dans lequel il forma un vœu ardent pour
que la paix revienne sur le monde. Il termina en
fa i san t  appel à la conciliation parmi les membres de
la nouvelle législature.

Une fusion de groupes :
gauche radicale et indépendants de gauche

Un certain nombre de députés nouveaux et an-
ciens ayant appartenu aux groupes de la gauche
radicale et des indé pendants de gauche ont décidé
la format ion d' un groupe qui prend le nom de
« gaucho démocratique et radicale indé pendante » .

M. Herriot candidat à la présidence
M . Herriot , interrogé avant l'ouverture de la séan

ce de la Chambre , a déclaré qu 'il laisserait poser à
ses amis sa candidature à la présidence de la Cham-
bre.

Une fois le pouvoir législatif constitué en bonne
et due forme , le chef actuel de l'exécutif , M. Albert
Sarraut , remet t ra  la démission de son cabinet au
président  de la Ré publique , et , vendredi , sans doute ,
M. Léon Blum sortira enfin de sa poche la liste de
ses collaborateurs autour de laquelle les imagina-
tions cont inuent  à broder.

La révolution au Nicaragua
La révolution t'ait rage autour du palais présidentiel

Le corps di p lomati que a offer t  ses bons offices
pour met t re  f in au conf l i t  qui s'est élevé entre les
forces révolutionnaires de l'ancien président Mon-
cada et les troupes gouvernementales du président
Sacasa.

Dimanche, trois heures durant , la bataille a fai t
rage aux alentours du palais présidentiel , mais les
t roupes  régulières ont repoussé victorieusement les
rebelles. Il y aurait de nombreux morts et blessés
parmi  les troupes gouvernementales , mais aucune
victime civile.

Plusieurs engagements auraient eu lieu aux envi-
rons de la ville de Léon , mais les détails manquent.

Le ministre des Etats-Unis , M. Long, a notif ié aux
citoyens américains qu 'ils aient à quitter la zone
des hostilités.

Les rebelles cernent le palais présidentiel et empê-
chent  M. Sacasa de sortir.

L'exposition de la « Grosse Bertha »
V :n modèle du canon à longue portée qui bom-

barda i t  Paris à 128 kilomètres de distance sera ex-
posé cet été dans toutes les grandes villes d'Allema-
gne par les soins de l'association d'anciens combat-
tan t s  K yffhaeuserbund.

Cette exposition vise à familiariser la jeunesse
al lemande avec les exp loits de l'armée allemande
pendant  la guerre. On y voit également un plan de
Paris mont ran t  les points de chute des projectiles
do la pièce , des « dessins plaisants » et d'anciens
ar t ic les  de journaux.

Le modèle en bois sera escorté d'anciens servants
de la bat ter ie  qui bombardait Paris. Ils donneront
a u x  vis i teurs  des détail s sur le tir.

A la révolution de 1918, tous les dessins du canon
aura i en t  élé dét ru i t s  ; mais quelques années après,
un chômeur s' insp ira d' une gravure vue dans un
livre pour construire  un modèle long de 17 mètres.
Acquis  par le Ky ffhaeuserbund , ce modèle fut  mis
au po in t  par un groupe d'off iciers  de marine , an-
ciens membres du « Pariser Sonderkommando » qui
bombardait Paris.

L'exposition a été ouverte à Munster , en Westpha-

lie, en présence de représentants des autorités du
part i  et de l'armée .

Le cap itaine de corvette Schulte , ancien chef du
Sonderkommando, a précisé que le canon était  long
de 64 mètres. Son tube a 32 m. 2. Le calibre du pro-
ject i le  était d'environ 21 cm. Le sommet de sa tra-
jectoire atteignait  40 kilomètres. Quatre-vingt pour
cent des 128 kilomètres entre la batterie et Paris
étaient parcourus par le projectile à une altitude de
30 kilomètres.

Le canon est populaire en Allemagne sous le nom
de € Langer Wilhelm ».

Une interview du négus
Le roi des rois pense venir ù Vevey

L'envoyé spécial du « Daily Express » à Gibraltar
rapporte en ces termes une interview que lui a
accordée le négus.

« Je suis très content d' aller en Angleterre , déclare
ce dernier. J' ai eu la preuve que la population an-
glaise a de la sympathie pour ma cause, par la bien-
venue que j' ai reçue ici de la part des autorités
militaires et navales anglaises.

— Quel but Votre Majest é a-t-elle en se rendant
en Angleterre ?

— Je vais défendre l'Ethiopie devant le monde.
— Combien de temps y restera-t-elle ?

: — Aussi longtemps qu 'il sera nécessaire.
: — Votre Majesté se rendra-t-elle à Genève le 16
juin ?
I —¦ La question d'Ethiop ie ne peut être justement
"réglée qu 'à Genève.
. — Votre Majesté a-t-elle l 'intention de demander
personnellement le maintien des sanctions contre
l'Italie ?

— J'espère que l'on continuera à observer les
princi pes de la S. d. N.

— Votre Majesté résidera-t-elle en Angleterre ou à
Jérusalem ?

— Je suis en visite en Angleterre et à Jérusalem.
— Votre Majesté a-t-elle l'espoir de retourner en

Abyssinie ?
—¦ J'ai une confiance absolue dans la S. d. N.
— Quels sont les plans immédiats de Votre Ma-

jesté ?
— Exp liquer au monde la cause de l'Abyssinie.
— Votre Majesté se rendra-t-elle à sa villa de

.Vevey ?
— J'espère pouvoir le faire.
Ces réponses, données sans hésitation , ajoute l'en-

voyé du « Daily Express » , ne laissent aucun doute
sur les intentions de l'empereur et sur les espoirs
qu 'il a placés en la sympathie britanni que.

EN ETHIOPIE
L'attaque brusquée d'un ras insoumis

Selon certains bruits , le ras Kebede , ancien gou-
verneur du Ouollo , aurait  exécuté le 24 mai , à la
tête de ses troupes , une attaque brusquée sur Dessié.
Les Abyssins searient parvenus à détruire 3 avions
de bombardement du camp de Dessié.

On annonce en outre que d'importants détache-
ments de troupes italiennes seraient en route de
Harrar et de Diredaoua vers Addis-Abeba qui serait
for t i f iée  sur divers points.

VARIETES
Une femme met sept enfants au monde

Une dépêche de New-York annonce que le prési-
dent Cacasa , du Nicaragua , a fait connaître au mon-
do qu'une de ses compatriotes vient de donner le
jour à sept (?? l l )  enfants. Quatre de ces nouveaux
citoyens du Nicaragua , nés dans une partie éloignée
de la jungle, sont morts avant l'arrivée d'un doc-
teur. Les trois autres , qui sont des filles , sont dans
un hôp ital.

C'est par divers télégrammes adressés au prési-
dent , que celui-ci a eu connaissance de ce fait extra-
ordinaire. Des télégrammes demandaient aussi des
secours, la maman , Mme Sinforosa Martinez , qui vit
dans la région do Belen , étant sans ressources. Le
gouvernement du Nicaragua a décidé de prendre à
sa charge toutes les dépenses concernant les trois
survivants et d' envoyer des secours à la mère.

Conséquences épouvantables d'une farce
en Bulgarie

Appelé officiellement , pour quelques jours , à So-
fia , le douanier Poponcoff de Sviszteov fit  le voyage
en compagnie d'un ami , le coiffeur Dragutin Rasa ,
ré puté comme un joyeux drille, toujours prêt à quel -
que bonne blague. Au moment du départ , la femme
du douanier recommanda au coiffeur de rendre à
son mari le voyage aussi agréable que possible.

Le lendemain , elle recevait de Dragutin Rasa un
télégramme disant laconiquement : « Votre mari
mort subitement. Condoléances. » Et lorsque, le len-
demain , intr igués de ne voir personne de la famille ,
les voisins voulurent pénétrer dans la maison , un
spectacle te r r i f ian t  s'offr i t  à leurs yeux : la femme
du prétend u mort était pendue à la cheminée ; les
deux grands-parents et les deux enfants gisaient
morts , asph yxiés par le gaz. Sur la table , un billet
de la fille expliquait que ses grands-parents, son
frère et elle-même ne voulaient pas survivre à la
mort du père et de la mère, et qu 'ils voulaient les
suivre pour rester à j amais avec eux . Fou de dou-
leur lorsqu 'il pénétra chez lui , lo malheureux père
se pendit lui-même à côté de sa femme.

Quant au coiffeur , lorsque les habitants connu-
rent le rôle qu 'il avait joué dans cette dép lorable
tragédie , il fall i t  être lynché, et il ne put s'échapper
qu 'avec la protection de la police.

Un remède contre la grippe : l'estomac
de requin

Un jour qu 'il était violemment gri ppé , un méde-
cin suédois gourmet mangea, sur le conseil d'un
ami , du pâté d'estomac de requin. Le lendemain,
son mal avait disparu. Le praticien , intrigué , vou-
lut  vér i f ier  s'il ne s'agissait pas d'une coïncidence
et recommanda l'agréable t ra i tement  à quelques-uns
de ses malades ; il dut se rendre à l'évidence : les
pat ient s  furen t , eux aussi , guéris de la gri ppe dans
les 24 heures. Le médecin , en at tendant  d'avoir dé-
terminé  chimiquement les propriétés de l'estomac
de requin , continue à prescrire ce curieux procédé.

Confiance...
Le jeuno homme. — Monsieur Goldstein , je... hem...

j'ai... hem... voulez-vous... c'est-à-dire...
Lo papa. — J'ai compris, mon ami , je vous accor-

de la main de ma fille.
Le jeune homme. — Mais vous faites erreur , Mon-

sieur , je voulais simplement vous emprunter une
livre.
i Le papa. — Une livre , mon Dieu 1 Mais je vous
connais à peine.

F O O T B A L L
Les matches de dimanche

IHme Ligue
A Villeneuve , Chi pp is I se fa i t  battre par For-

ward II qui monte ainsi en seconde li gue avec Can-
tonal. Le troisième club montant  en seconde ligue
sera lo gagnant du match d'appui Lausanne 11a-
Chi pp is I .

Match international
A Budapest : Italie-Hongrie, 2-1 (1-0).

Martigny-Juniors bat Monthey-Juniors
12 buts à 0

Partie sans histoire , Mart igny faisant  preuve d'une
grande sup ériorité dans toutes les lignes , supériorité
écrasante par moments et qui se traduit  f inalement
par 12 buts à 0.

Par cette belle victoire , Mart igny-Juniors est en
tête du groupe , à égalité avec Sierre-Juniors , et un
match d'appui sur terrain neutre les dé partagera
pour désigner le champ ion valaisan Juniors 1935-30.

Nous souhaitons à nos joueurs bonne chance pour
ce match cap ital.

Montreux I bat Martigny I, 2 buts à 0
• Martigny avail convié l' excellente équi pe de Ire
ligue à lui donner la rép li que en un match amical.
Aux ordres de M. Rimet de 'St-Maurice , les deux
« onze » se présentent comme suit :

Montreux I : Barras ; Cherubini , Ramuz ; Kunz ,
Pedrocca , Widmer ; Nicola , Sandoz , Ineichen , Gail-
lard , Phili pona.

Martigny I : Petoud ; Nicollerat , de Cocatrix ; Ro-
magnoli , Spagnoli III , Rouil ler  I ; Haldimann I , Spa-
gnoli I, Moret II , Chappot , Dorsaz IL

La partie , malheureusement gâchée par le vent ,
fut  on ne peut p lus correcte , rap ide et plaisante à
suivre de bout en bout .

Après une demi-heure très égaie , Montreux fai t
preuve , durant le dernier quar t  d 'heure du 1er t ime ,
d'une légère sup ériorité que l ' inter-droit (un ex-
junior sédunois) t radui t  en reprenant impeccable-
ment un centre de la gauche. 1-0. La mi-temps sur-
vient sur ce résultat.

Dès la remise en jeu , on sent chez Martigny la
ferme volonté d'égaliser ; tous se prodi guent sans
compter , mais le trio Barras-Cherubini-Ramuz est de
taille et empêche les jeunes at taquants  locaux d'ar-
river à leurs fins. C'est au contraire Montreux , par
Gaillard encore (parti off-side , nous a-t-il semblé),
qui score une deuxième fois.

Martigny, qui méritait amplement le but de l'hon-
neur , ne parvient  pas à l ' inscrire , la barre ct les
montants  supp léant Barras bat tu  à trois reprises.

Malgré la défai te , la nouvelle formation , à part
l'un ou l'autre élément insuffisamment préparés , a
donné satisfaction et lorsqu 'une plus grande cohé-
sion sera acquise nul doute que l'équi pe sera de
taille à inquiéter  les meilleures. Onir.

Championnat valaisan
A Sierre, le club local bat Sion I par 3 à 2.

M O T O C Y C L I S M E
Le Grand Prix international de Genève

Dimanche s'est disputé à Genève le Grand Prix
internat ional  de motocyclettes auquel partici paient
des as de la moto de plusieurs nations.

Voici les premiers dans chaque classe :
Classe 250 cmc, 57 tours , 162 km. 150 : 1. Aldri-

ghetti , Italie , sur Benelli , 1 h. 48 min . 45,4 sec.
Classe 350 cmc, 72 tours , 205 km. 200 : 1. Mollors ,

Angleterre , sur Velocette , 72 tours , 2 h. 9 min . 42,2
sec, moyenne 94 km. 860 m.

Classe side-cars 600 cmc, 50 tours , 142 km. 500 m. :
1. Hans Starklé , Suisse, sur N. S. U., 1 h . 37 min . 22 ,4
sec.

Side-cars 1000 cmc, 50 tours , 142 km. 500 : 1.
Kirsch , Suisse , sur Universal , 1 h. 39 min . 12,4 sec.

Classe 500 cmc, 72 tours , 205 km. 200 : 1. Serafini ,
Italie , sur Bianchi , 72 tours , 2 h. 2 min. 55,4 sec,
moyenne 100 km. 160.

Le bain de Soleil
par le Dr. A. Rollier (Leysin)

Le Dr Rollier consacre un opuscule de 14 pages
(Imprimerie Nouvelle Ch. Corbaz S. A., Montreux) au
bain de soleil.

Rédigée pour le public, cette brochure rappelle
succinctement les raisons qui font  du soleil un des
plus puissants agents thérapeutiques et proph ylacti-
ques naturels. L'auteur  s'adresse aux bien por tants ,
amateurs  de bains de soleil , pour leur éviter les mé-
comptes d'une exposition sans contrôle ni méthode ;
il montre ce qu 'au contraire , il est légitime d'a t t en -
dre d'une utilisation rationnelle des rayons solaires
et cela sous des climats divers.

Mis systématiquement à contr ibut ion par toutes
les classes de la population , il n 'est pas douteux
que le bain de soleil améliorerait  la santé publi que
en diminuant  notamment  la fré quence ct la gravité
des maladies dont la cause déterminante  est la
carence solaire.

Imprimerie J .  Pillet, Av. de la Gare, Martigny
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Quel plaisir' de revoir [- . I

ANGELE B
Jeun'eTlLLE BlTli
de 16 a 20 ans pour aider aux La Société de Tir de Marti-
travaux de la campagne. En- gny engnge des cibarres pour
trée de suite. Prix â convenir, la saison 1936. S'inscrire par
S'adres. chez Perret Léonce, écrit auprès du Président , M.
Fully. l'avocat Louis Couchepin , à
— ""-*"—-——~——— Martignv-Ville , avant le 10
A v e n d r e  une bonne juin 1P3G.
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Nouvelles économiques
Le commerce des denrées alimentaires
Le Conseil fédéral , dans sa séance de mardi , a

adopté une ordonnance réglant le commerce des
denrées alimentaires et de divers objets usuels. Cette
ordonnance, qui comprend 490 articles, abroge les
dispositions des lois et ordonnances fédérales et
cantonales qui sont en contradiction avec elle, en
particulier l'ordonnance du Conseil fédéral de fé-
vrier 1926 réglant le commerce des denrées alimen-
taires et de divers objets usuels.

Faillites et concordats
Au cours du mois d'avril 1936, il y a eu en Suisse

113 (année précédente 100) ouvertures de faillites et
41 (33) concordats de firmes inscrites au registre
du commerce.

Le plan hôtelier boucle par un déficit
Les premiers comptes de la Société Hôtel-Plan de

Zurich , bouclés à fin mars, indiquent un déficit
d'environ 130,000 francs , provenant principalement
de la garantie de fréquence donnée aux hôtels, aux
chemins de fer et aux sociétés de navigation. Ce dé-
ficit  sera couvert par le capital à fonds perdus ,
lequel s'élève encore à 40,000 francs . M. Duttweiler ,
président , a annoncé à l'assemblée générale qu 'il
s'était chargé lui-même de la précédente perte de
321 ,000 fr. qui avait déjà été enregistrée jusqu 'à fin
novembre 1935.

CROQUIS VRLfMSfltl

Un coup de mine historique !...
(Petite nouvelle gaie)

A près l'histoire du défoncement du « Replan » ,
c'est au tour de notre ami Ernest de Tzareires d'ar-
river sur le podium pour nous raconter la sienne.

Prenant la parole, Errncst (avec deux r dans la
prononciation , s'il vous plait) nous dit tout d'abord
d'un ton farceur :

— Nous sommes trois frères dont le prénom com-
mence par la même lettre : Arnold , Errnest et... Au-
guste , si ce n 'était que ce mot commence par un
O ? !...

Et aussitôt Ernest d'en venir à son fait.
Celui-ci s'est passé aux Bray ères soit dans la mê-

me zone que le « Rep lan » où se trouve le fameux
défoncement  de Joseph Mayencourt dont le Rhône
a déjà parlé.

« Les Bray ères » , petit coteau viticole de Chamo-
son , dominé par le Château et la Baraque des Fées,
donnen t  un vin très en vogue et très apprécié dans
certaines caves de cette commune si célèbre.

Or , notre ami Ernest y possède son clos soit une
vigne dont il avai t  ce printemps le mur à refa i re ,
ce mur s'étant écroulé sous l'action de la pluie et

Ne remets pas à demain
le plaisir de goûter le nouveau potage Knorr
,,Valaisan" fait de délicates et tendres asperges
du Valais. Ce potage crèmant est une sur-
prise même pour le palais le mieux averti
et ne coûte cependant que
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lulours â la même adressai;"* *&ç
mn Pensionnai.1!
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aux p r i x  les plus b a s , en fai t  de «$OAW |LP filVlS'L» 0n prendrait  quelques
meubles neufs et d'occasion , ainsi que a7fo ^Êrs t̂Ze
ventes, achats ou échanges, adressez- „„„„„,,* ix „t A„ „„,.*¦ D™ sion à prix modéré . S'ai
vous en toute confiance clez
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E. POUCET, Au Lion d'Or , Mart i gny Bourgeois, Bovernier. M^HagBBBBggB.
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Je soussigné,

LÉON Z UFFEREY
Avocat el Notaire

informe mon honorable clientèle qu'étant partiellement
remis de l'accident du 6 décembre, je  reprends mon
Etude tous les jours ouvrables, de 9 heures à midi
au château des Vidomnes. à Sierre.

L Zufferey
Télép hones : Bureau, 51.204 ; Domicile, 51.182

é

Comme on le voit , ce fameux Hôtel-Plan qu'on a
l'air de considérer dans certains milieux comme
une solution économique idéale, laisse aussi ses mé-
comptes.

La Cuisine
Menu mensuel

Potage tapioca à la tomate. — Verser dans une
casserole un litre et demi d'eau avec un peu de sel ;
quand l'eau bout , y mettre trois cuillerées de tap io-
ca qu'on verse en pluie en ayant soin de remuer en
même temps pour que le tapioca ne forme pas de
grumeaux. 5 à 6 minutes suffisent pour que le ta-
p ioca soit cuit : ajouter alors une purée de tomates
préparée comme suit : Mettre dans une casserole
quatre ou cinq tomates divisées en quatre, une pe-
tite feuille de laurier , une branche de th ym, un
oignon coupé en rouelles. Placer la casserole sur un
feu pas trop vif et laisser cuire une demi-heure pour
lo moins. Lorsque les tomates sont cuites, les passer
à la passoire fine. Remettre cette purée sur le feu
et ajouter le tapioca. Ajouter du sel , beurre en quan-
tité suffisante, un soupçon de poivre et mélanger
bien le tout . Ne pas faire ce potage avec de la con-
serve de tomates : il n'est bon qu'avec des tomates
fraîches.

Cuisses de grenouilles ù la poulette. — Enlever la
peau des cuisses et les faire dégorger trois heures
à l'eau froid e, puis les égoutter. Mettre ensuite dans

de la neige de l'hiver dernier. Toutefois , contraire-
ment à ce qui s'est présenté pour Joseph Mayen-
court , les pierres étaient sur place, en ce sens qu'à
défaut  de mazot , il y avait un beau bloc au milieu
de la propriété . Il ne s'agissait donc plus que de
faire  sauter ce bloc qu 'on appelle plus couramment
chez nous « greppon ».

Et la scène se passa un lundi , pour préciser.
Tôt le matin , Ernest , après avoir introduit les ex-

plosifs dans le « greppon », mit lo feu à la mèche.
Comme il est méfiant — car il sait qu 'il arrive

souvent des accidents graves et même mortels —
Ernest s'enfui t  à toutes jambes en criant de toute
la force de ses poumons :

—¦ Guarda à la mina... Sauve qui peut...
Tous les vignerons qui travaillaient dans ces pa-

rages , prirent aussitôt leurs précautions et allèrent
s'abriter dans des refuges de fortune.

Et l'on attendit...
La détonation était bien lente à se produire. '
On at tendi t  ainsi pendant p lus d'une heure.
Un loustic impat ient  demanda même de son re-

fugo :
— Coumin se fi t  qu 'è parte pas ?...
Ernest  répondit  avec assurance :
— Ni met tu  à mèche londze avoui nœu (9) car-

louches de dynamite  1...
(C'étai t  évidemment une forte charge pour fa i re

sauter ce c greppon > 1,..)
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une casserole un morceau de bon beurre, le laisser
fondre à feu doux et y placer les cuisses de gre-
nouilles qu 'on fera sauter un moment et auxquelles
on ajoutera un verre de vin blanc, sel, poivre , per-
sil et échalotes hachées. Activer un peu le feu et au
bout d'un quart d'heure, retirer la casserole du feu
et lier la sauce avec un jaune d'œuf.

Epaule de mouton aux navets. — Faire désosser
une épaule, l'arranger en rond , la bien ficeler et la
met t re  dans une casserole avec un morceau de beur-
re ou de la bonne graisse. Lui faire prendre couleur
et la retirer. Ajouter au beurre ou à la graisse res-
tée dans la casserole deux cuillerées de farine qu 'on
laissera bien roussir , puis mettre trois verres d' eau
ou do bouillon , sel , poivre , bouquet garni , ép ices.
Remettre l'épaule et laisser cuire deux heures et de-
mie. Pendant ce temps , on épluchera huit ou dix
navets qu 'on coupera en morceaux pas trop petits
et auxquels on fera prendre couleur dans la poêle
avec un peu de bonne graisse de rôti ou de volaille.
Quand ils sont bien jaunes, les retirer , mais ne les
fa i re  cuire avec l'épaule qu'une heure avant de ser-
vir. Dégraisser et servir sur un plat rond l'épauie
entourée de navets ; couvrir avec la sauce.

Flageolets frais au beurre. — Après les avoir ecos-
sés, les faire cuire à l'eau bouillante avec du sel ,
comme des haricots verts , et ne pas les couvrir si
l'on veut qu 'ils restent verts. Au bout d'une heure
ils doivent être cuits : on peut du reste s'en assurer
en en prenant un : il faut  qu 'il fléchisse sous le
doigt. Les ôter alors de l'eau , les égoutter et met t r e
une casserole sur le feu avec un bon morceau de
beurre , du persil haché , sel et poivre. Ajouter en-

suite les haricots , les sauter et , dès que le beurre
est fondu , servir dans un légumier ou un plat creux.

Les flageolets peuvent s'accommoder comme les
haricots  verts. L'eau de la cuisson peut également
servir pour une soupe à l'oseille ou à l'oignon. Ser-
vie simp lement nature , l'eau de cuisson des flageo-
lets n'aurait pas assez de saveur.

Tarte aux fraises. — Faire une pâte brisée avec
de la far ine  en prenant  pour base que pour une
livre de far ine , il faut  150 grammes de beurre ou
de saindoux , un verre d'eau ou de lait et une cuille-
rée à café de sel fin. On fait  un trou au milieu de
la far ine  qu 'on met dans un saladier ou dans une
terr ine  et l'on y p lace le beurre , l'eau et le sel . Le
tout est bien mélangé et travaillé , puis passé ensuite
au rouleau. On garnit de pâte une tôle beurrée et
on laisse cuire à four chaud pendant une demi-heu-
re. Une fois la pâte cuite , on la retire du four et on
la garnit avec des fraises bien fraîches , serrées les
unes contro les autres et arrosées d'un sirop de su-
cre ou de groseilles.

A défaut  — suivant la saison — de frui ts  frais ,
on peut faire  in terveni r  quel ques bonnes conserves
au sirop, qui d'ailleurs ont été faites pour ce sujet.

Mélanie.

Et l'on attendit encore, avec impatience , puis avec
résignation.

—¦ Parte pas 1... disait un homme accroupi der-
rière un mur à la Siserantze.

— Parte pas !... répétait un aut re  caché derrière
les cailloux d'une murgère.

En effet , le coup ne partait  pas...
Finalement, Ernes t dut s'étonner et s'inquiéter à

son tour.
Toujours méfiant , il s'approcha donc avec cir-

conspection et prudence de l'endroit  dangereux.
Tremblotant , il tira son couteau de sa poche af in
de couper la mèche pour constater si elle était  bien
brûlée.

Cette opération le f i t  même transp irer et lui don-
na des frissons dans le dos. Ne parvenant pas à
couper cette mèche, il s'aperçut enfin qu 'il s'étai t
trompé et qu'au lieu de mèche de mine il s'était
servi d'un cordon d' installations électriques conte-
nant  du fil  de fer !...

Ernest dut  donc redescendre au village quérir de
la vraie mèche de mine et cette fois-ci le coup ne
rata point.  Il parti t  même si bien que ce fut  une
détonat ion formidable à renverser le rocher de Grii
et tous les monts d'alentours.

Un chômeur qui couvait sa cuite de la veille et
qui dormait dans les îles de Chamoson , en fu t  pa-
raît-il  éveillé sur le coup.

Inutile de dire aussi qu 'avec une telle charge le

SIERRE, 6-7 juin 1936

FETE CMITOUflLE
nés musiques Ualaisannes

27 sociétés - 1300 musiciens - Grand cortège - Concerts
Cantine. — Prière d'utiliser le train spécial le Bouveret-
Sierre, à prix réduits , dimanche 7 juin

L O T E R I E
Pour la création d'un Fond suisse de Secours

en faveur des Montagnards
PRIX DU BILLET : FR. 2.—
1 lot à fr. 80.000.—
I » ' » 40.000.—
1 » » 20.000.—
'-' » » 5.000.—
5 » » 2.000.—

10 » » ¦ 400.—
20 » » 200.—
40 » » 100.—-

200 » , 50.—
100 » , 20.—

1 .000 » » 10.—
50.000 » » 4.—
51.080 lots pour fr. 400.000.—

Tout acheteur d'une série de 10 billets possède 1 ga-
gnant nu moins. Coût de la série 20 fr. Partici per il
cette loterie , c'est soutenir une oeuvre de bienfaisance
d'iulérêt national Demandez lea billets à ¦

M. Alexandre Bourdin
Représentant , Hérémence, Valais , Tél. 61.14.
Envoi contre remb ou paiement d'avuuce frais en plus

Bureau de la Loterie : Lucerne
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Au tribunal
— Avez-vous un avocat ?
— Non , monsieur le juge.
— Vous ne croyez pas que vous en aurez besoin ?
— Non , monsieur le juge. J'ai l 'intention de dire

la vérité 11
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i greppon » fu t  pulvérisé en mille miettes et qu 'il
n'en resta pas même un morceau apte à servir à lu
construction du mur.

Aussi , fort  consterné, Ernest dut se résigner à
aller chercher les pierres à la Siserantze soit à en-
viron 300 mètres de l'endroi t .

Après de longs jours de dur labeur, il eut enfin
les maté r iaux  suff isants .  11 t in t  donc ce raisonne-
ment :

— Vora l'est a crise. A venindzè va rin ; yo prin-
drè l'ardzin po payié on manflon (maçon) ? Se mè
fau t  vindrè à vegne po pay iér à mouraille , çin rousse
pas. Si ubledzjà dô fîro mîmo.

Résolument , Ernest s'attel a donc lui-même à cette
besogne,

Mais comme dit le proverbe : Chacun son métier ,
et... les vaches seront bien gardées.

Toujours est-il qu 'il dut  refaire deux fois...
La troisième fois , franchement déprimé , il se dé-

cida à aller voir un homme du métier.

* * *
Aujourd 'hui  lo mur est f ini  et il s'agit de payer le

maçon... et c'est alors que , bon garçon mais écœuré
de tant de mésaventures , Ernest répondit froidement
à l 'homme venu pour réclamer sa paye :

— Tou pachinteris  tant  que deutton que nusso vin-
du à venindzè po tè payer çla « garce » de mouraille.
In a t t i n d i n t , no faut  protedzjie l ' industrie du pay îs ;
allein beyre on l i t t rè  bas vè Deleque , l'a onna joli a
sommeyere I Pomat.




